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Colloque sur la résilience à l’insécurité alimentaire au Niger 
 

Date et lieu : 24-26 Novembre 2014, Hôtel Sahel, Niamey/Niger 

Organisateurs : CILSS AGRHYMET, CILSS AGIR, Haut Commissariat à 

l’Initiative 3N 

Groupe cible : Ministères et organismes en charge de la sécurité alimentaire, ONG, 

Collectivités locales, PTF 

Financement : SCAC/Ambassade de France au Niger, CILSS/AGRHYMET, 

CILSS/AGIR, HCI3N, USAID 

 

 

I. CONTEXTE ET JUSTIFICATION 

 

Le Centre Régional AGRHYMET (CRA), la cellule technique AGIR et le Haut 

Commissariat à l’Initiative 3N du Niger (HCI3N), appuyés par le Service de Coopération et 

d’Actions Culturelles (SCAC) de l’Ambassade de France au Niger et l’USAID, organisent un 

colloque sur les outils permettant d’améliorer la résilience des populations rurales pauvres du 

Sahel. Celles-ci sont très vulnérables et sont en très grande majorité des personnes vivant en 

milieu rural, dépendantes principalement (pour plus de 80% d’entre elles) de l’agriculture qui 

est de plus en plus soumise à la précarité climatique. 

 

Ces personnes sont fondamentalement exposées à deux facteurs de risque : 

- les chocs climatiques, 

- les chocs économiques, notamment la fluctuation des prix des produits alimentaires 

locaux ou importés. 

 

De nombreuses études sur le concept de la résilience ont été réalisées récemment, parmi 

lesquelles on peut citer les initiatives de l’USAID (Building Resilience to recurrent crisis), de 

l’Alliance Globale pour la Résilience (AGIR Sahel et Afrique de l’Ouest), du Programme 

Alimentaire Mondial (renforcer la sécurité alimentaire et la capacité de résistance), de la 

Banque Mondiale (initiative « terres arides ») et de la FAO (Building resilience for adaptation 

to climate change in the agriculture sector). Ce colloque permettra de préciser des actions de 

terrain concrètes donnant du contenu opérationnel à ces cadres stratégiques. 

 

Par ailleurs, plusieurs pays du Sahel et de l’Afrique de l’Ouest impliqués dans l’Alliance 

AGIR ont démarré leurs processus de dialogues inclusifs pays (DIP) en vue de déterminer 

leurs Priorités Résilience Pays (PRP). Ce colloque sera aussi l’occasion de partager des 

informations sur les enseignements que l’on peut tirer de ces DIP. 

 

II. OBJECTIFS 

 

Le colloque concernera les thématiques du développement rural, du développement local, de 

la sécurité alimentaire et nutritionnelle, de l’aide d’urgence, de l’aide au développement, et de 

promotion de l’agriculture. En lien avec l’ensemble de ces initiatives, l’objectif du colloque 

de Niamey est multiple : 

- identifier et analyser les bonnes pratiques locales en matière de résilience ; 
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- explorer des pistes concrètes d’actions à développer dans les politiques et les projets 

de résilience à mettre en œuvre à l’échelle des collectivités locales ; 

- échanger sur les outils de diagnostic et de planification des actions « résilience »  dans 

les Plans de Développement des Communes.  

 

III. RESULTATS ATTENDUS  

 

Les principaux résultats attendus du colloque sont les suivants : 

- de bonnes pratiques en matière de résilience à l’insécurité alimentaire à l’échelle 

locale sont identifiées et analysées ; 

- des projets de résilience sont présentés et leur valeur ajoutée partagée ; 

- des catégories d’actions à mener à moyen terme sur la résilience au niveau local sont 

définies ; 

- des propositions d’inclusion de ces actions dans les activités des collectivités locales 

sont faites. 

 

IV. CONTENU  

 

4.1 Présentation/discussions 

 

Les axes thématiques qui seront étudiés sont définis ci-après. 

  

4.1.1 Session 1 : Comment définir et construire  la résilience ?  
 

La résilience est un concept qui doit se traduire en actions concrètes, pour les populations et 

ménages dans leur cadre de vie, c'est-à-dire au niveau local. Cette séquence introductive 

permettra de présenter les différentes initiatives dans la région et leur lien avec la construction 

de la résilience au niveau local. Ce questionnement sera traité sous forme de panel qui sera 

composé des acteurs suivants : 

 

 Alliance AGIR : présentation de la définition de la résilience adoptée dans le cadre de 

ladite initiative, ses principaux piliers, l’état d’avancement des DIP et de 

l’élaboration des documents des PRP ; 

 HCI3N : mise en cohérence entre les initiatives régionales et l’i3N ; 

 Université Abdou Moumouni : état de la recherche sur la résilience ; 

 Centre Régional AGRHYMET : initiatives en cours en lien avec la résilience ; 

 USAID: Projet Sahel Resilience Learning (SAREL Niger et Burkina Faso). 

 

4.1.2. Session 2 : Comment concilier la réponse d’urgence et la consolidation de la 

résilience ?  
 

Dans le cadre de la réponse aux crises, les acteurs sont souvent contraints  d’apporter 

une réponse rapide aux bénéficiaires dans des brefs délais. Dans un premier temps, l’objectif 

des actions humanitaires est de sauver des vies. Au fil des crises, la gestion des urgences se 

perfectionne, et on ne peut que saluer l’efficacité des interventions. Toutefois, le constat est 

parfois ressorti, (i) que l’action d’urgence répond à un problème ponctuel mais non aux causes 

structurelles, (ii) que les actions d’urgence peuvent casser des dynamiques de développement 

de plus long terme et (iii) ces actions peuvent ne pas être intégrées localement et aux cotés de 

celles menées par d’autres partenaires. 
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Face à ces constats qui se vérifient plus ou moins selon les contextes, comment faire pour 

que la réponse aux crises soit un moteur de la résilience ? Comment promouvoir des actions 

d’urgence plus durables, plus intégrées, plus concertées, plus cohérentes et contribuant à la 

résilience des populations ? Comment labéliser une action d’urgence comme contribuant à la 

résilience ?  

 

Les différents intervenants qui traiteront ces questions sont les suivants : 

1. Initiative 3N : présentation introductive ; 

2. DNPGCA Niger : comment intégrer la résilience dans les réponses aux crises. Cette 

contribution devrait intégrer une capitalisation du Programme d’urgence 2011/2012 du 

Niger qui a tenté la jonction urgence/résilience ; 

3. FAO : dispositif d’anticipation des crises alimentaires et nutritionnelles (objectif faim 

zero) ; 

4. PAM : regard critique sur les reponses aux crises alimentaires et nutritionnelles ; 

5. UNICEF : le blanket feeding, un outil nécessaire pour renforcer la résilience. 

 

4.1.3. Session 3 : A moyen terme, en matière de sécurité alimentaire, comment lier 

durablement l’urgence, la résilience et le développement local ?  
 

Les actions qui combinent les 3 axes qui sont l’urgence, la résilience et le 

développement local, permettront l’atteinte de la sécurité alimentaire et son maintien dans le 

temps. Il est donc nécessaire que l’action des différents acteurs s’inscrive dans cette 

dynamique. La gestion durable des terres ainsi que les nouveaux outils pour promouvoir la 

résilience des exploitants familiaux (systèmes d’assurance, warrantage) constituent des 

thématiques phares sur lesquelles les acteurs devront bâtir leurs stratégies d’intervention. Les 

principaux intervenants seront les suivants : 

 

La gestion durable des terres (GDT) au Sahel : 

 

 AGRHYMET : la mise à l’échelle de la GDT et ses effets sur la sécurité 

alimentaire ; 

 DGGR : expériences de l’aménagement des bassins versants et des bas-

fonds au Niger ; 

 MASA Burkina : les impacts des projets de GDT sur le moyen terme, cas 

de Boussé dans le plateau central du Burkina Faso ; 

 Ferme de Guié au Burkina Faso et Fédération des Coopératives 

Maraîchères au Niger : cas pratiques du  bocage sahélien (Burkina Faso) et 

du bocage de Namaro (Niger) ; 

 RECA : Cash transfert et GDT au Niger. 

 

Les nouveaux outils pour promouvoir la résilience des exploitants familiaux 

 

 AGRHYMET : expériences d’assurance indicielle pour la gestion des 

risques climatiques  

 Union des producteurs de coton du Burkina Faso : assurance du crédit 

intrants maïs et coton dans le sud ouest du Burkina Faso 

 Moriben Niger : expérience des banques de céréales et du warrantage au 

Niger  

 Fédération des groupements Naam du Burkina Faso : conditions de la mise 

à l’échelle des opérations de warrantage  
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 African Risk Capacity : état des lieux des nouveaux outils de promotion de 

la résilience au Niger. 

 

 

4.1.4. Session 4 : Comment construire la résilience dans le cadre de l’action des 

collectivités territoriales ? 

 

Les activités contribuant à la résilience peuvent être une composante importante de 

l’action des collectivités locales. Cette séquence vise à montrer, à travers les  expériences de 

diverses communes, comment l’action peut se construire, depuis le diagnostic participatif 

jusqu’à la programmation, la mise en œuvre et le suivi des activités. Les communications qui 

serviront de supports pour les discussions sont les suivantes : 

 

 HCI3N : communication introductive sur les communes de convergences 

des agences des Nations Unies au Niger ; 

 Mairie de Tondikiwindi (Niger) : intégration des changements climatiques 

dans les plans de développement communaux ; 

 Mairie de Boala (Burkina Faso) : les projets de GDT développés avec SOS 

Sahel sur fonds du FFEM ; 

 Expériences Maliennes : Groupements locaux d’assistance météo (GLAM). 

 

4.1.5. Session 5 : Renforcement des capacités  

 

Cette séquence vise à présenter quelques outils d’animation utiles au niveau local pour 

renforcer les capacités des acteurs publics et privés sur la résilience. Les principaux 

intervenants seront les suivants : 

 

 Centre Régional AGRHYMET : comparaison de diverses méthodes 

participatives pour l’inclusion des changements climatiques dans l’action 

au niveau local ; 

 Réseau MARP Burkina : action des paysans pilotes dans la diffusion des 

techniques de GDT ; 

 SOS Sahel : expériences du Niger et du Burkina Faso ; 

 Projet REPI présenté par ECHO Burkina Faso ; 

 Cas du Niger : SAREL Project USAID. 

 

4.2.  SESSION 6 : TRAVAUX DE GROUPES ET RESTITUTION 

 

Les participants seront répartis en 3 groupes pour échanger sur les thèmes suivants : 

- les actions de construction de la résilience dans le cadre des plans de réponse aux 

crises alimentaires et nutritionnelles : catégorisation et choix des actions utiles au 

Niger ; 

- l’inclusion de la résilience dans l’action des collectivités locales : quel périmètre 

d’action pour les collectivités locales, comment passer du diagnostic à l’action dans le 

cadre des plans de développement communaux ; 

- la mise en œuvre du système de suivi-évaluation des actions pour la construction de la 

résilience : quels indicateurs et quel cadre de suivi. 
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V. PARTICIPANTS 

 

Au nombre d’une quatre vingtaine les participants proviendront des structures et 

organisations ci-après (liste indicative) : 

 

- HCI3N  

- AGIR 

- Ministères techniques du Niger : agriculture, élevage, environnement, hydraulique, 

- Dispositif national de sécurité alimentaire du Niger 

- Direction de la météorologie du Niger 

- CNEDD 

- CONACILSS, Niger  

- AGRHYMET  

- PTF: SCAC et AFD  Niger, USAID, Union européenne (DUE et ECHO), Belgique, 

GIZ, Espagne, etc.  

- Organisations du système des Nations Unies : PAM, FAO UNICEF, OCHA, PNUD, 

FIDA-Niger, Banque mondiale 

- ONG : Care, Oxfam, ACF, Save the children, SOS Sahel, Africare, CRS, Plan 

International, Caritas/CADEB, Karkara à clarifier  

- RECA 

- Organisations paysannes : Moriben, Fédération des Coopératives Maraichères du 

Niger, CAPAN ; CASPANI ; PFPN, RECA 

- Associations de maires : plateforme des Maires AMN Niger) 

- Recherche : LASDEL, INRAN,  IRD, Université UAM, CNRA 

- Couverture médiatique : ORTN, Africable, journalistes scientifiques. 
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4. Déroulement de l’atelier  

Jour 1, 24 novembre 2014 
Horaires Activités 

8H30 – 9H00 Arrivée et enregistrement des participants 

9H00 – 9H30  Cérémonie d’ouverture 

9H30 – 10 H00 Présentation des participants et des objectifs du colloque 

10H00 – 10H30 Pause Café 

 

Session 1 : Comment définir et construire  la résilience ? 

 

10H30-12H00 Panel : HCI3N, AGRHYMET/CILSS, AGIR, UAM, USAID 

 

Session 2 : Comment concilier la réponse d’urgence et la consolidation de la résilience ? 

 

12H00 – 12H15 DNPGCA Niger : comment intégrer la résilience dans les réponses aux crises 

12H15 – 12H30 FAO  : dispositif d’anticipation des crises alimentaires et nutritionnelles 

12H30 – 12H50 PAM : (i) regard critique sur les réponses aux crises alimentaires et nutritionnelles ;  

            (ii) le blanket feeding, un outil nécessaire pour renforcer la résilience 

12H50 – 13H35 Discussions 

13H35 – 15H00 Pause déjeuner 

 

Session 3 : A moyen terme, en matière de sécurité alimentaire, comment lier durablement l’urgence, la résilience et le développement local ? 

 

Sous session 3.1: la gestion durable des terres (GDT) au Sahel 
15H00 – 15H15 AGRHYMET : la mise à l’échelle de la GDT et ses effets sur la sécurité alimentaire 

15H15– 15H30 DGGR : expériences de l’aménagement des bassins versants et des bas-fonds au Niger  

15H30 – 15H45 MASA Burkina : les impacts des projets de GDT sur le moyen terme, cas de Boussé dans le plateau central du 

Burkina Faso  

15H45 – 16H00 Ferme Pilote de Guié (Burkina Faso) : Cas pratiques du  bocage sahélien (Burkina Faso)  

16H00 – 16H15 Coopératives maraîchères au Niger : Cas du bocage de Namaro (Niger)  

16H15 – 16H30 RECA : Cash transfert et GDT au Niger 

16H30 – 17H00 Pause Café 

17H00-17H45 Discussions  
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Jour 2, 25 novembre 2014 

Horaires activités 

Suite, session 3 : A moyen terme, en matière de sécurité alimentaire, comment lier durablement l’urgence, la résilience et le développement local ?  

 

Sous session 3.2 : les nouveaux outils pour promouvoir la résilience des exploitants familiaux 

9H00 – 9H15  AGRHYMET : expériences d’assurance indicielle pour la gestion des risques climatiques  

9H15 – 9 H30 Union des producteurs de coton du Burkina Faso : assurance du crédit intrants maïs et coton dans le sud ouest du Burkina Faso 

09H30 – 09H45 Moriben Niger : expérience des banques de céréales et du warrantage au Niger  

09H45-10H00 Fédération des groupements Naam du Burkina Faso : conditions de la mise à l’échelle des opérations de warrantage  

10H00 – 10H15  African Risk Capacity : état des lieux des nouveaux outils de promotion de la résilience au Niger 

10H15 – 11H00 Discussions 

11H00 – 11H30 Pause café 

  

Session 4 : Comment construire la résilience dans le cadre de l’action des collectivités territoriales ? 

 

11H30 – 11H45 HCI3N : les communes de convergences des agences des Nations Unies au Niger  

11H45 – 12H00 Mairie de Tondikiwindi : intégration des changements climatiques dans les plans de développement communaux   

12H00 – 12 H15 Mairie de Boala (Burkina Faso) : les projets de GDT développés avec SOS Sahel sur fonds du FFEM 

12H15 -12H30 Expériences Maliennes : Groupements locaux d’assistance météo (GLAM) 

13H30 – 13H15 Discussions 

13H15 – 14H45 Pause déjeuner 

Session 5 : Renforcement des capacités 

 

14H45 – 15H00 Centre Régional AGRHYMET : comparaison de diverses méthodes participatives pour l’inclusion des changements climatiques dans l’action au niveau 

local  

15H00 – 15H15 Réseau MARP Burkina : action des paysans pilotes dans la diffusion des techniques de GDT   

15H15 – 15H30 Expériences SOS Sahel Niger et SOS Sahel bureau régional de Ouagadougou   

15H30 – 15H45 Expériences de l’USAID : SAREL Project 

15H45 – 16H00 Projet REPI présenté par ECHO Burkina Faso  

16H00 – 16H45 Discussions 

16H45– 17H15 Pause café 

SESSION 6 : Travaux de groupes  

17H15-18H00 Constitution des groupes et lecture des TDR 
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J3, 26 novembre 2014 

 

Horaires Activités 

9H00 – 11H00 Travaux de groupes  

11H00 – 11 H30 Pause Café 

11H30 – 13H00 Plénière : restitution des travaux de groupes et 

discussions 

13H00 – 14H30 Déjeuner 

14H30 – 16H00 Lecture des conclusions générales 

16H00 – 17H00 Réaction des participants 

17H00 -17H30 Clôture et cocktail 

 
Guide de la présentation des communications au colloque sur la résilience à 

l’insécurité alimentaire au Niger du 24 au 26 novembre 2014 
 

I. FORMAT DU POWERPOINT POUR PRESENTATION ORALE 

 

10 diapos : 

 2 diapos sur le contexte 
 

 3 diapos de présentation des activités 
 

 3 diapos de présentation des résultats  
 

 2 diapos sur les leçons apprises et les possibilités de réplication. 
 

II. FORMAT DU RESUME POUR LES ACTES DU COLLOQUE 

 

Plan de rédaction (2 pages) :  

 Contexte 

 présentation des activités 

 résultats  

 leçons apprises  

 possibilités de réplication.  

  
 Prévoir un encadré avec les idées force 
 Introduire deux éléments illustratifs : carte, tableau, graphique, photo au choix 
 Proposer à la fin des références bibliographiques, si possible accessibles via internet. 

 


